
 
ÉLUARD (Paul) 
Les Animaux et leurs hommes. Les Hommes et leurs animaux 
Référence : 18243
 
 
    Envoi à un compagnon de la première heure  Paris, Au sans pareil, (10 janvier) 1920. 1 vol. (140 x 200 mm) de 44 p.
et [2] f. Demi-chagrin havane à coins, dos lisse, ttre doré en long, tête cirée, couvertures conservées (reliure signée
de Flammarion-Vaillant).  Éditon originale. Illustré de 5 dessins hors-texte d'André Lhote.  Un des 550 exemplaires
sur vélin d'alfa (n° 243).  Envoi signé : « Noll, dormez tout doucement, Paul Éluard ». 
  
Commentaire : Les Animaux et leurs hommes est le premier recueil de Paul Éluard où se manifeste l'infuence de
Dada, marque sa véritable entrée dans le groupe Dada parisien, son premier manifeste litéraire, rédigé quelques mois
après sa rencontre avec le futur chef de fle du mouvement surréaliste, André Breton.  L'exemplaire est ofert à un
compagnon es-letres, Marcel Noll auquel Éluard avait déjà envoyé trois ans plus tôt Le Devoir et l'Inquiétude, avec
cet envoi déjà onirique : « à Marcel Noll, pour que la phrase prédominante s'abaisse au silence ». Le personnage reste
pourtant mystérieux : partout présent dans les premières manifestatons du mouvement surréaliste, il collabore aux
revues publiées par le groupe, puis à L'Humanité. Avec Breton et Éluard, il était très lié à Denise Lévy (future
compagne puis épouse de Pierre Naville) - la cousine de Simone Kahn, qu'épousera Breton en août 1921 -, et dont il
était éperdument amoureux.  Marcel Noll est très présent dès 1922 dans le cercle d'amis qui fréquentent l'atelier de
Simone et André Breton, qui écrivent et voyagent ensemble. Une notce de Marguerite Bonnet, pour les notes de
l'éditon Pléiade, énumère la collaboraton de Noll à La Révoluton surréaliste (n° 1, déc. 1924, à laquelle on doit
ajouter celles des 15 juil. 1925, 15 juin et 1er déc. 1926) et son rôle de gérant de la Galerie surréaliste en 1926. Dix
ans plus tard, Noll « aurait disparu en Espagne durant la guerre civile » (Pléiade, p. 1194-95). Aragon lui a dédié le
chapitre III du Paysan de Paris (1926) ; Breton, le poème « L'Aigrete » dans Clair de terre et, dans Nadja (1928)
Breton évoque sa visite un jour de 1926 « avec Marcel Noll au ‘marché aux puces' de Saint-Ouen... ».  La notce du
Maîtron [Dictonnaire biographique du Mouvement ouvrier], indique : « Noll est entré jeune en contact avec Breton
et Éluard par l'intermédiaire de Denise Lévy, née Kahn, amatrice d'art, qui habitait comme lui Strasbourg (Haut-Rhin)
et était une cousine de Simone Breton. Le nom de Noll apparaît au sommaire de la revue La Révoluton surréaliste
dès le premier numéro (1924). Journaliste, il écrit et signe parfois (en 1925) la revue des revues dans les colonnes de
L'Humanité. Faisant du courtage de tableaux, il exerça des responsabilités à la Galerie surréaliste qui avait été ouverte
en mars 1926. Il travailla plus tard à L'Humanité de Metz, éditon en langue allemande. Dans une letre à Breton de
1932, il indique qu'il y donne des échos de l'actvité surréaliste. [...] mort le 5 janvier 1937 sur le front de Madrid. »   
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